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75. A propos de v6tivones 
par Y. R. Naves. 

(2. V. 42.) 

Dans une note rBdig6e en termes &ranges1), S. Sabetay et  L. Trahaud revendiquent 
d’avoir, les premiers, isolh la (( v6tyvhrone pure )) et 6tabli sa formule exacte2). 11s accusent 
(( les chimistes de la Maison GizJazdalz )) d‘avoir &cart6 cette consideration de la redaction 
de leurs communications relatives aux ~ C t i v o n e s ~ ) ~ ) ~ )  et manqu6 ainsi de probit6 scien- 
tifique. 

Ces chimistes n’ont cependant jamais pr6tendu A. la decouverte de la (1 v6tyv6rone P. 

A la lumihre des travaux publi6s, il apparait que ce produit doit, a 1’6gal des &tones 
de l’essence de v6tiver autrefois d6crites par F r i t ~ s c h e ~ ) ~ ) ,  6tre ray6 de la littbrature scien- 
tifique, ainsi que je l’ai not6 pr6c6demments). En effet, Sabetay et Trabaud ont d6crit 
sous ce nom un m6lange qui pouvait contenir des vktivones, dkcouvertes e t  6tudi6es 
par Pfau et Plattner, et dont avec Perrottet  j’ai poursuivi l’btude, mais ce mblange ren- 
fermait en outre assurbment les produits engendres par l’altbration des vCtivones sous 
l’influence des conditions exp6rimentaless). Ces auteurs ne donnent une apparence de 
justification leurs revendications qu’en resumant inexacternent lo) leur publication, 
les n8tres et le texte du brevet f rayais  856510“). 

En ce qui concerne l’ant6riorit6 de fait dans 1’Ctude des c6tones du vetiver ail 
cours des rbcentes annbes, il convient de considerer les &merits suivants: 

Les v6tivones sont encore aujourd’hui les seules niatibres premieres connues pour 
la preparation du vhtivazulbne dhcrit en 1936 par Pfazc et P(attiwrl2). C’est 6galement 

1) Sabetay, Trabaud, B1. [5] 9, 152 (1942). 
2, Sabetay, Trabaud, B1. [5] 6, 740 (1939). 
3, Pfau f ,  Plattner, Helv. 22, 640 (1939). 
4, Pfauj‘, Plattner, Helv. 23, 768 (1940). 
5, braves, Perrottet, Helv. 24, 3 (1941). 
6, Frztzsche, D.R.P. 142415 (1902); Frdl. 7, 759. 
7, Voy. 3), p. 641. 

a) Voy. 3),  p. 641. 
IVaves, Perfumery and essential oil Record 32, 109 (1941). 

lo) En outre, Sabetay et Trabazid declarent que la publication du premier in6moire 
de Pfau et Plattner n’a prhc6d6 celle de leur communication que parce que j’ai prkcipite 
l’ouverture du pli cachet6 la renfermant, alors que je me serais engagi. a attendre la 
publication de leur travail. En fait, le 25 mars 1939, Sabetay ni’a annonc6 l’imminence 
de celle-ci. De retour a Genhe, j’ai provoquk l’ouverture du pli cachet6 confi6 B la Soci6tG 
Suisse de Chimie, afin qu’il soit remis a l’inipression avant le ler avril, dernier d6lai 
pour la publication au 2 mai. J’en ai inform6 Sabetay le 6 avril. Le 22 avril, il ni’a 6crit 
ceci: G La note sup la v6tyv6rone a enfin paru. Vous avez bien fait de demander l’ou- 
verture du  pli cachet& R 

11) L. Givaudaii & CLe, d.d., B.F. 856510 (2-3-1939). 
12) Pfau, Plattiter, Helv. 19, 861 (1936). 
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en 1936 que ces auteurs ont men6 B bonne fin leurs travaux concernant la structure 
de la p-vetivonel). La collaboration de ces chimistes a pris fin en mars 1937 et Pfau 
est dPlc6dB le 14 aoiit 1938. 

De leur c6t6, Sabetay et  Trabaud signalent que le premier dentre eux a dejB pu 
Bvaluer en 1938 2, la teneur d’une essence de vBtiver en (( vBtyv6rone H. Or, i l  utilisait 
alors (22 juin) le poids moleculaire 180, alors que celui des vetivones est 218. En outre, 
les microanalyses figurant dans le memoire de Sabetay et Trabaud, et qui leur ont permis 
d’admettre la formule C,,H,,O, ont C t B  effectuees pour le compte de L. Palfray, les 
6 et 23 decembre 1938, par notre service microanalytique. 

Laboratoires scientifiques de 
L.  Givaudan & Cie. i3. A., Vernier-Genbve. 

76. Etude critique des rhactifs qualitatifs des cations. 
6. Rbactifs des cations du gallium 

par Paul Wenger et  Roger Duekert. 
(9. V. 42.) 

Cette Btude sur l’element gallium fait suite 8 celles que nous 
avons entreprises sur les rBactifs analytiques et qui sont destinbes 
au prochain rapport de la (( Commission Internationale des RBactions 
et RBactifs Analytiques Nouveaux )) de 1 ’ ~  Union Internationale de 
Chimie )I. 

Les m6mes principes, que nous avons exposes prBcBdemment 3), 
nous ont conduits dans le choix des rkactifs; nous n’y revenons done 
pas. 

lo Re’actifs des ions  du gal l ium dont nous ne recommandons pus 

Nous BnumBrons ci-dessous tous les rkactifs que nous avons 
decide d’kcarter au cours de nos recherches ; ils sont groupBs en cat& 
gories dBfinies par leur defaut caract6ristique. 

i7emp10i. 

I) Voy. *), p. 768, note 3. 
2, Sabetay, B1. [5] 5, 1422 (1938). Un certain nombre de laboratoires, B notre con- 

naissance, Bvaluent depuis plusieurs annBes par l’oximation la teneur en cetones d’essences 
de vBtiver. C’est ainsi que le laboratoire d‘analyses de L. Givaudan & Cie. a examine, 
depuis novembre 1933, plus d’une centaine de lots d‘essence. (Cfr. Helv. 22, 643 (1939)). 

3, Etude sup le cobalt, le nickel, le mangankse, le zinc et le rhenium: Helv. 24, 
657, 889, 1143 (1941) et  Helv. 25, 406, 599 (1942). 




